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Maître Éleveur de H olstein Canada, seulement 
13 ans après avoir débuté son élevage. L’entrepôt 
à patates est devenu une étable froide en «  bed 
pack » sur paille avec une allée d’alimentation. Le 
salon de traite est un « flat parlor » de 8 unités de 
traite. Avec un investissement minimum estimé à 
400 000 $ pour 80 vaches, les Dickieson ont misé 
sur le confort des animaux et la qualité génétique 
de ces derniers. La classification du troupeau est 
de 7 EX, 24 T.B. et 34 B.P. avec une moyenne de 
10 136 kg de lait et une M.C.R. de 223-242-234. 
Le troupeau est alimenté avec de l’ensilage haché 
en silo meule et des concentrés servis en station.

En prime, les visiteurs du Québec ont pu assister à 
l’inauguration d’un nouveau bâtiment, une stabu
lation libre en logettes de 100 vaches. Particularité : 
le bâtiment était un dôme « Cover All »!

Toute personne qui a aujourd’hui un projet doit 
obligatoirement aller visiter d’autres fermes et 

ajouter l’Île-du-Prince-Édouard à son itinéraire. Il 
y verra des troupeaux de grande qualité avec de 
bonnes productions et des installations axées sur 
le confort des vaches, sur la simplicité du système 
et sur un coût d’investissement de bâtisses le plus 
bas possible.

Avec le confort et la génétique, vous jumelez 
longévité et un taux de remplacement plus faible 
et plus de liquidités!

Avec la simplicité du système, vous avez un coût 
d’entretien d’équipement plus faible. « C’est pas 
trop compliqué de soigner les vaches  » et vous 
dégagez encore plus de liquidités!

Avec un coût d’investissement faible, vous avez un 
endettement moins élevé, vous avez un meilleur 
rendement « kg lait par $ d’actif » et, à nouveau, 
plus de liquidités!

Les fermes que nous avons visitées sont des fermes 
capables de faire du lait avec un coût de produc-
tion très intéressant. Elles sont sûrement très bien 
positionnées pour affronter l’avenir. Allez faire un 
tour à l’Île-du-Prince-Édouard, ça vaut le détour!

À l’an prochain!

Lactech compte 
deux nouvelles  
stagiaires dans  
ses rangs
Lactech prépare la relève et vient 
d’accueillir deux finissantes de l’ITA 
de La Pocatière, mesdames Émilie 
Brochu et Christine Tardif, qui vien-
dront compléter leur formation de 
conseillères en production laitière pen-
dant 12 mois chez Lactech. Vous aurez certainement la chance de les 
rencontrer alors qu’elles accompagneront les conseillers lors de leurs visites 
dans vos entreprises.

Émilie Brochu est native de Saint-Magloire, dans le comté de Bellechasse. 
Sa passion pour l’agriculture est bien présente et, grâce à différents stages 
qu’elle a effectués dans des fermes laitières, elle a accumulé une expérience 
qu’elle souhaite bonifier grâce à ce stage chez Lactech.

Christine Tardif est, de son côté, originaire de Saint-Nicolas où ses parents 
sont établis et bien connus à titre de propriétaires de l’Érablière du Cap. 
Au cours des deux derniers étés, elle a fait des stages sur les fermes porcines 
d’Agri-Marché ainsi que dans une ferme laitière de la Saskatchewan.

En plus de leur formation qui les mènera à leur certification à titre de 
conseillères en nutrition laitière, elles seront affectées au secteur des grains 
d’Agri-Marché où elles seront initiées aux principes de marché des grains, 
des intrants et des approvisionnements à la ferme.

Bienvenue dans l’équipe!




